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Vigile Pascale 2007      La lumière du Christ Ressuscité 

 

 

L’heure des ténèbres 

Avez-vous remarqué que le jeudi saint, lorsque Judas quitte Jésus et le groupe des apôtres, 

l’évangile mentionne qu’il fait nuit ? (voir Jn 13, 30) 

Lorsque Jésus entre dans sa passion, il fait donc nuit. 

Avez-vous également remarqué que lorsque il est arrêté dans le jardin du mont des Oliviers, 

Jésus déclare à ceux qui sont venus l’arrêter :  

« C’est maintenant votre heure, c’est la domination des ténèbres » (Luc 22, 53) 

Enfin, au moment de la mort de Jésus, l’évangéliste St Luc rapporte (Luc 23, 44) : 

« Il était déjà presque midi.  

L’obscurité se fit dans tout le pays jusqu’à trois heures, car le soleil s’était caché. ».  

 

Cette situation est fort étonnante, car comme chacun sait,  

midi, c’est l’heure où le soleil est à son apogée  

et c’est le moment de la journée le plus lumineux ! 

Le fait que le soleil se cache indique  

qu’un bouleversement planétaire est en train de se produire. 

L’astre lumineux cesse de briller pour centrer notre attention sur le Christ en croix : 

Le soleil cesse de luire dans le ciel pour attirer notre regard sur le Christ,  

véritable lumière venue en ce monde, qui entre dans le silence de la mort. 

Comme Jésus l’affirme lui-même, « c’est la domination des ténèbres ». 

Mais, paradoxalement, celui qui est le soleil véritable est en train d’atteindre son apogée,  

précisément au moment où semblent dominer les puissances des ténèbres. 

Il atteint le paroxysme de son amour dans l’offrande qu’il opère en mourant sur la croix. 

 

La lumière du Christ ressuscité 

Avez-vous également remarqué, dans l’évangile que nous venons d’entendre,  

que, lorsque les saintes femmes se rendent au tombeau de Jésus,  

c’est « Le premier jour de la semaine, de grand matin » (Luc 24, 1). 

« De grand matin, alors qu’il fait encore sombre », précise St Jean (Jn 20, 1) 

 

A l’heure du lever du soleil, donc, les femmes trouvent le tombeau ouvert  

St Luc vient de nous rapporter qu’en trouvant la pierre roulée et le tombeau vide :  

« Elles ne savaient que penser, lorsque deux hommes se présentèrent à elles,  

avec un vêtement éblouissant. » (Luc 24, 4) 

Les anges aux vêtements resplendissants reflètent une lumière surnaturelle. 

Ils rayonnent de la lumière divine. 

Ils annoncent que le Christ est Ressuscité. 

Il est « le Vivant » et ne doit donc pas être cherché parmi les morts. 

Ces anges ne nous indiquent-ils pas que le Christ est en train de se révéler  

comme le Soleil de la Vie, que les ténèbres ne peuvent pas retenir ? 

 

N’oublions pas que nous sommes le premier jour de la semaine. 

Celui-ci évoque pour nous le 1° jour de la création,  

le jour où Dieu commença par créer la lumière. 

«  Au commencement, Dieu créa le ciel et la terre. 

La terre était informe et vide, 

les ténèbres étaient au-dessus de l’abîme,  
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et l’esprit de Dieu planait au-dessus des eaux. 

Dieu dit : Que la lumière soit ! Et la lumière fut. 

Dieu vit que la lumière était bonne,  

et Dieu sépara la lumière des ténèbres. 

Dieu appela la lumière : jour. 

Il appela la ténèbre : nuit » 

Au matin de Pâques, c’est un monde nouveau qui est en train de naître. 

Et la lumière de ce monde nouveau, c’est le Christ Vivant ! 

 

Aujourd’hui, nous devons nous souvenir que, le jour de la résurrection de Lazare,  

Jésus avait proclamé : 

« Moi, je suis la lumière du monde.  

Celui qui me suit ne marchera pas dans les ténèbres, il aura la lumière de la vie » (Jn 8, 12) 

(Vous noterez au passage l’association que Jésus opère entre lumière et vie !) 

 

Le prologue de l’évangile selon St Jean nous présente Jésus comme la vie et la lumière. 

« En lui était la vie  et la vie était la lumière des hommes ;  

la lumière brille dans les ténèbres et les ténèbres ne l’ont pas arrêtée (…) 

Le Verbe était la vraie lumière qui éclaire tout homme en venant dans le monde » (Jn 1, 4+9) 

 

Le livre de l’Apocalypse annonce une nouvelle création, au terme de l’histoire. 

Il présente celle-ci comme la Jérusalem nouvelle, descendue du ciel. 

Et l’une des caractéristiques de cette demeure, c’est qu’elle n’a pas besoin de lumière créée. 

Car c’est Dieu lui-même qui en sera la lumière permanente et définitive. (Ap. 21, 23-24) 

« La cité n’a pas besoin de la lumière du soleil ni de la lune, car la gloire de Dieu l’illumine, 

et sa source de lumière, c’est l’Agneau » (autrement dit le Christ mort et ressuscité)  

« La nuit n’existera plus, ils n’auront plus besoin de la lumière d’une lampe  

ni de la lumière du soleil, parce que le Seigneur Dieu les illuminera… » (Ap. 22, 5) 

 

Nous sommes enfants de lumière 

La vie chrétienne est volontiers présentée comme une vie dans la lumière. 

Les chrétiens sont appelés « enfants de lumière » 

Et le baptême, sacrement qui incorpore au Christ Sauveur, est comparé à une « illumination » 

C’est pourquoi le nouveau baptisé reçoit un cierge allumé au cierge pascal,  

manifestant par ce geste qu’il a reçu la lumière du Christ ressuscité. 

C’est pourquoi, tout à l’heure nous avons pénétré dans la cathédrale derrière le Cierge pascal, 

dont nous avons tous reçu la lumière. 

 

Témoignage apostolique  

Aviez-vous remarqué que l’apôtre Paul rend compte de la foi en Jésus mort et ressuscité,  

en termes d’annonce de la lumière : 

Lorsqu’il présente sa défense devant le roi Agrippa, Paul déclare : 

« Je ne disais rien d’autre que je qui avait été prédit par les prophètes et par Moïse, 

à savoir que le Messie devait souffrir, et qu’il devait ressusciter le premier d’entre les morts 

pour annoncer la lumière à notre peuple et aux nations païennes » (Actes 26, 22-23 ) 

 

D’ailleurs, c’est l’expérience de conversion que Paul a faite lui-même. 

Il était dans les ténèbres et il a été illuminé par le Christ, qui lui a ouvert les yeux. 

Il croyait voir, et le Christ lui a révélé qu’il était dans l’aveuglement.  

« Comme il était en route et approchait de Damas,  
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une lumière venant du ciel l’enveloppa soudain de sa clarté.  

Il tomba par terre, et il entendit une voix qui lui disait :  

Saul, Saul, pourquoi me persécuter ? (Actes 9, 3-4) 

 

La révélation du Christ se manifeste comme une lumière venant du ciel, 

qui l’envahit à tel point qu’il en tombe à terre ! 

« Saul se releva et, bien qu’il eût les yeux ouverts, il ne voyait rien.  

Ils le prirent par la main pour le faire entrer à Damas.  

Pendant trois jours, il fut privé de la vue et il resta sans manger ni boire » (Actes 9, 8-9) 

 

La conséquence de la rencontre du Christ, qui est la vraie lumière, c’est l’éblouissement  

et la prise de conscience de ses ténèbres face à la lumière divine. 

Il lui faut renoncer à l’autonomie et accepter de se laisser conduire par des frères. 

Notons que cet état dure pendant 3 jours, comme les 3 jours du mystère pascal de Jésus ! 

« Ananie partit donc et entra dans la maison. Il imposa les mains à Saul (…) 

Tu vas retrouver la vue et tu seras rempli d’Esprit Saint. 

Aussitôt tombèrent de ses yeux comme des écailles et il retrouva la vue.  

Il se leva et il reçut le baptême… » (Actes 9, 17-19) 

 

Que votre lumière brille devant les hommes… 

Vivre dans la lumière et l’annoncer est une exigence pour ceux qui ont rencontré le Christ 

Saint Pierre nous dit : 

« Vous êtes chargés d’annoncer les merveilles  

de celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable lumière. 

Car autrefois vous n’étiez pas son peuple, mais aujourd’hui vous êtes le peuple de Dieu.  

Vous étiez privés d’amour, mais aujourd’hui Dieu vous a montrés son amour.» (1 Pi 2, 9-10) 

 

Quant à l’apôtre saint Jean, il nous explicite en quoi consiste la vie dans la lumière : 

« Celui qui déclare être dans la lumière et qui a de la haine contre son frère  

est encore maintenant dans les ténèbres.  

Celui qui aime son frère demeure dans la lumière, et il n’y a pour lui aucune occasion de chute. 

Mais celui qui a de la haine contre son frère est dans les ténèbres : il marche dans les ténèbres 

sans savoir où il va, parce que les ténèbres l’ont rendu aveugle. » (1 Jn 2, 8-11) 

 

Le Concile Vatican II nous a rappelé (Lumen Gentium n° 1) que 

« Le Christ est la Lumière des peuples » et qu’il nous revient de  

« répandre sur tous les hommes la clarté du Christ qui resplendit sur le visage de l'Eglise » 

 

Les hommes sont fréquemment attirés par ce qui brille en ce monde : 

depuis les paillettes des vêtements des vedettes du spectacle,  

en passant par le clinquant des belles maisons, des belles voitures,  

sans oublier les étalages de publicités lumineuses de toutes sortes. 

Mais toutes ces lumières sont des étoiles filantes, des lumières passagères. 

Elles brillent aujourd’hui et demain ne seront plus. 

La véritable lumière, c’est la vérité de l’amour ! 

La vraie lumière, c’est celle qui se révèle sur la croix, c’est la vie donnée. 

« L’amour ne passera jamais » affirme St Paul (I Co 13, 8). 

 

+ Pascal ROLAND 


